SONS OF ARNAQUIE

PRESENTE

THE REBORN

EPISOBE DEUZE
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rI.IN CO DETENU AMI DE SON PERE

LUT AVAIT DONNE CE MESSAGE
SOIGNEUSEMENT CACHE DANS SES
LENTRAILLE.S TOUTES CES ANNEES.
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[ LA CABANE DE BOTS ROUIGE !

EN CAS DE DANGER APRES SA

MORT IL FAUDRAIT S'Y RENDRE.
SURTOUT SI LE MESSAGE PROVENAIT

DE L"ANUS D"UN MEMBRE DU CLUB'
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SON 'PERE LY AVAIT

MENE ENFANT.

A NON CA C'ETAIT AVEC LE

MONSIEUR QUI TRAINAIT

AVEC MAMAN
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JF] ¢A C’EST LE MONSIEUR QUI

g
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DORMAIT AVEC MAMAN
QUAND PAPA FATSAIT
DE LA MOTO.
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| A LA CABANE

[ AH YES ! JE ME RAPPELLE !/
LA C'EST PAPAET MOI
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| ET MALGRE L"OUBLT, LA NéVROSE'j
g ET LA BIERE, IL AVAIT RETROUVE

LA CABANE DE SON ENFANCE.
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PNERANANY

\;

IL FIT SAUT ER
LE VERROU DE LA
VIEILLE PORTE

LVERMOULUE
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TEL UN ENFANT MAUIDIT

DE LA REMINISCENCE
PROUST IENNE
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PUTAIN MAIS

Y AVAIT QUOI
LA DEDANS 7
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SRS MAIS C'EST QUOL
S8 CETTE PETITE MALLETTE ?
S SYSTEME
D*ALARME OU D*OUVERTURE
ON DIRAIT..
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FOUTIEN! TOUJOURS .
SURVEILLER SES ARRIERES !

(SOUDAIN... )
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PENDANT QUE TU ETAIS EN TAULE
| ILS NOUS ONT EQUIPESAVEC LEURS
SALOPERIES DE CAISSES ELECTRIQUES !
{ AH / T"AS RIEN ENTENDU VENIR CONNARD.
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C'EST TOI LE CONNARD.
FINI LES ENVELOPPES AGENT
MAC MUFFIN /
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T"ES GRILLE POV" TANCHE!
MAINTENANT LE MATOS OU
JE TE BUTE !
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BIN VOILA !
@ VOIS QUAND TU VEUX..

TU SAIS QUE JE
TE RETROUVERAL &
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/ CAUSE TOUSOURS
PETIT BIKER MYTHO!
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J"AL PLANQUE CE CARNET

DAN
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LES SECRETS DU
MC DE MON DARON !/

ET JE TE PARIE UN CACHE-CULBU DE
KNUCKLEHEAD QUE DEDANS IL Y A TOUS
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Y A PLUS QU A ATTENDRE LA
SUITE !
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